
Mon Père, 
 
Au cours de l'année 2016, ma soeur Christine a appris qu'elle souffrait d'un cancer 
du côlon déjà métastasé et elle est venue à deux reprises confier sa guérison lors 
des veillées du jeudi à St Nicolas-des-champs. Pour ma part, j'ai pu l'accompagner 
deux fois l'année suivante... nous espérions. 
A vrai dire j'ai vite perçu chez ma soeur, après la grande angoisse des premières 
heures, après la réception du sacrement des malades (le lendemain de l'annonce de 
sa maladie), un grand apaisement, et même une volonté d'abandon au bon plaisir de 
Dieu. Elle a prié parmi vous pour s'offrir à cette volonté. 
 
Le Seigneur est venu la chercher le 27 août dernier après deux ans d'épreuve de 
chimio et autres traitements et des mois de souffrances ; elle a dit plusieurs fois aux 
médecins qu'elle ne voulait pas qu'on la "shoote" de morphine pour garder sa 
lucidité, elle avait 55 ans, mais elle est morte de joie. Le témoignage de sa mort a 
beaucoup touché le personnel soignant. L'aumônier de l'hôpital m'a confié : "on 
trouve encore quelques personnes qui acceptent leur mort, mais une personne qui 
meurt "de joie" je n'en avais jamais vue. 
 
Sœur Véronique-Marie 
 

«	Joie,	joie	quelle	joie	!	il	faut	que	l’on	sache	que	l’on	peut	mourir	de	joie,	ce	n’est	pas	de	
la	vertu	c’est	un	cadeau	de	joie	:	toutes	les	personnes	que	j’ai	aimées	sur	la	terre	je	les	
aime	encore,	la	vie	est	tellement	belle	quand	on	la	vit	en	Dieu.	Mourir	de	joie	oui	c’est	
possible,	l’Amour	est	possible.	»	

«	Ne	soyez	pas	tristes,	disait-elle,	je	suis	vraiment	heureuse.	Couvrez-vous	de	fleurs,	de	parfums,	
de	bonheur,	soyez	heureux.	Soyez	dans	la	beauté.	Soyez	heureux.	»	 

 

 
 
 
 


